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vous le jure, que le vieux mendiant Patrick, et je prends la liberté, 
comme j’ai fini mon temps là-bas, de venir implorer le droit de 
m’asseoir humblement près de la porte du paradis. —Je vois par­
faitement à qui j’ai l’honneur de parler* dit saint Pierre. Que 
votre seigneurie s’appelle Patrick, je le veux bien ; mais ce que 
je ne puis admettre, c’est que vous soyez un pauvre homme. — 
C’est pourtant la vérité, objecta le vieillard ; mon air piteux devrait 
le dire assez. —Votre air, seigneur, répond saint Pierre, est un 
des plus nobles que j’ai jamais vus. —Eh quoi, dit l’homme, mon 
dos courbé, ma peau flétrie et tendue comme un parchemin sur 
mes os, ne révèlent-ils pas ma misère ? Mais alors voyez mes 
habits, si habits on peut appeler les misérables lambeaux sous 
lesquels je suis presque nu. —Vos vêtements, seigneur, dit le 
saint, sont magnifiques et dignes de votre rang. Je vous en sup­
plie encore une fois ; ne restez pas plus longtemps près de la porte. 
—Je ne puis m’expliquer, dit l’homme, ce qui cause votre illusion 
mais puisque vous ne me croyez pas, permettez-moi de me tenir 
là, tout en bas. —Je ne le puis, répondit le Bienheureux ; Jésus- 
Christ m’en ferait un reproche. Votre trône est préparé à côté du 
sien. —Mon trône ! exclama le pauvre homme. Mon trône ! et 
près de Jésus-Christ ! Si vous n’étiez pas un saint du bon Dieu, 
je croirais que vous vous moquez de moi. — Me moquer de 
vous ! s’écria saint Pierre. Le ciel me préserve de cette irrévé­
rence ! —Se moquer de moi une irrévérence, exclama le pauvre 
vieux ! — Certes, reprit saint Pierre, quoi que vous puissiez en 
penser. Oui, je ne l’ignore pas : sur la terre vous étiez un pauvre 
mendiant. Mais, de votre côté, ignorez-vous que pauvreté sain­
tement supportée se transforme au ciel en richesses ! Oui, sur 
la terre, vos habits n’étaient que d’affreux haillons ; mais ils sont 
ici un manteau royal, puisqu’ils ont eu la gloire de couvrir les 
membres souffrants de Jésus-Christ. Et maintenant, seigneur, 
plus de résistance. Je vous connais bien ; vous le voyez. Lais- 
sez-moi donc vous conduire auprès du divin Maître qui vous- 
attend. »

Et le vieux mendiant Patrick, au lieu de rester près de la porte, 
fut obligé de suivre saint Pierre, et d’aller s’asseoir sur un trône aui 
banquet éternel de Jésus-Christ.


